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"Chers occupants, nous sommes désolés si nous heurtons votre sensibilité"

Par Gideon Levy.

Il n'y a pas UN homme d'État israélien qui ait l'intention aujourd'hui de s'excuser pour la
Nakba,  pour le nettoyage ethnique, pour l'exil. Mais Mahmoud Abbas, pour sa part, n'a eu
d'autre choix que de s'excuser pour sa remarque sur l'Holocauste [1].

Il est difficile d'imaginer un scénario plus infondé, bizarre et fou que celui-ci : le leader du peuple palestinien est
obligé de s'excuser auprès du peuple juif. Celui qui a été volé s'excuse auprès des voleurs, la victime s'excuse
auprès du violeur, les morts demandent pardon à l'assassin.

Après tout, les occupants sont si sensibles - et leurs sentiments, et seulement les leurs, doivent être pris en compte.
Une nation qui n'a pas cessé d'occuper, de détruire et de tuer, et qui n'a jamais envisagé de s'excuser pour rien -
pour quoi que ce soit ! - exige des excuses de ses victimes pour une phrase dérisoire de leur chef. Le reste est
connu : "les excuses ne sont pas acceptées".

Qu'avez-vous pensé qu'il arriverait ? Qu'elles seraient "acceptées" ?

Point n'est besoin d'être un admirateur du président palestinien Mahmoud Abbas pour comprendre la profondeur de
l'absurdité. Point n'est besoin non plus d'être un ennemi d'Israël pour comprendre l'étendue de la chutzpah [2].

Israël détient une carte magique, la loterie du siècle : l'horreur de l'antisémitisme. La valeur de cette carte connaît
une hausse qui donne le vertige, surtout maintenant que l'Holocauste s'éloigne et que l'antisémitisme est remplacé
dans de nombreux pays par la critique d'Israël. Jouer cette carte porte-bonheur couvre tout. Ses détenteurs ne
peuvent pas seulement faire tout ce qu'ils veulent, ils peuvent peuvent le faire en toute impunité sans craindre d'être
insultés ou mis sous pression.

Le monde s'est agité contre Abbas comme jamais il ne l'a fait pour aucune provocation israélienne - le choeur de
l'Union européenne, l'envoyé des Nations Unies et bien sûr l'ambassadeur des colons, David Friedman, qui ne
dénonce jamais Israël mais seulement les Palestiniens. Même le New York Times a adopté un ton étonnamment vif :
"Que les mots vils d'Abbas soient les derniers  qu'il prononce en tant que dirigeant palestinien" [3].

Il est difficile d'imaginer que ce journal, que la droite juive a désigné comme un haïsseur d'Israël - à tort, bien sûr -
utiliserait un langage similaire à propos d'un Premier ministre israélien ; par exemple celui qui est responsable du
massacre de manifestants non armés.

Il y a aussi un double standard en Israël, qui n'attaquera jamais la droite antisémite en Europe avec autant de hargne
que Abbas, qui est certainement beaucoup moins antisémite, voire pas du tout, que le vice-chancelier autrichien
Heinz-Christian Strache ou le Premier ministre hongrois Viktor Orban.

Abbas a dit quelque chose qui n'aurait pas dû être dit. Le lendemain, il s'est excusé. Il a regretté et rétracté ce qu'il a
dit, a condamné l'Holocauste et l'antisémitisme et a réaffirmé son attachement à la "solution à deux États". Il s'en est
fallu de peu pour qu'il s'agenouille devant les bottes cloutées d'Israël et demande pardon pour avoir l'audace de
continuer à vivre sous elles.
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 Mais Israël ne laissera aucune excuse arrêter sa malsaine jubilation. Le ministre de la Défense, Avigdor Lieberman,
a vite fait de condamner l'autre camp, comme d'habitude : "les excuses d'un méprisable négationniste ne sont pas
acceptées".

Abbas est beaucoup moins un négationniste de l'Holocauste, voire pas du tout, qu'Israël n'est négationniste à propos
de la Nakba [4].

Mais nier la Nakba est autorisé, en fait c'est un must en Israël [5], et nier l'Holocauste est interdit (et à juste titre). Le
fait que l'Holocauste était beaucoup plus horrible que la Nakba ne justifie pas le déni de la catastrophe de l'autre, qui
est sans fin.

Antisémitisme ou non, la situation de chaque juif dans le monde est meilleure et plus sûre aujourd'hui que la situation
d'un Palestinien dans les territoires occupés ou d'un Arabe en Israël. Il n'y a aujourd'hui guère de Juifs  privés de
droits comme les Palestiniens en Cisjordanie et à Gaza, mais des Juifs sont discriminés comme les Arabes en Israël.
Et quand un juif en France est poignardé, le président de la république vient lui rendre visite. Et quand un Arabe en
Israël est poignardé, le Premier ministre continue ses provocations. Et quand il provoque, il ne s'excuse jamais.

Israël ne s'est jamais excusé pour la Nakba - ni pour le nettoyage ethnique, ni pour la destruction de centaines de
villages et l'exil de centaines de milliers de personnes chassées de leurs terres. Israël ne s'est pas non plus excusé
pour les crimes de l'occupation depuis 1967, pour le vol de terres et la construction [illégale] des colonies, ou pour
les arrestations, les massacres et la destruction de la vie d'une nation.

Aucun homme d'État israélien n'a aujourd'hui l'intention de faire cela comme une étape nécessaire vers un avenir
différent. Mais Abbas doit s'excuser, sinon Lieberman et le New York Times vont exiger sa tête. En fait, ils l'exigeront
même après qu'il ait présenté ses excuses.

Gideon Levy

 Cet article a été publié par Haaretz le 6 mai 2018, sous le titre "Dear Occupiers, Sorry if We Hurt Your Feelings".

Traduction par la Plateforme Charleroi-Palestine.
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 Gideon Levy, "le journaliste le plus haï d'Israël", est un chroniqueur et membre du comité de rédaction du quotidien
Haaretz.
 Il a obtenu le prix Euro-Med Journalist en 2008, le prix Leipzig Freedom en 2001, le prix Israeli Journalists' Union en
1997, et le prix de l'Association of Human Rights in Israel en 1996. Il est l'auteur du livre The Punishment of Gaza,
qui a été traduit en français : Gaza, articles pour Haaretz, 2006-2009, La Fabrique, 2009

[1] Devant le "Conseil National Palestinien" (le parlement de l'OLP, réuni pour la première fois en séance plénière depuis 1996, Mahmoud Abbas

s'est livré à des "réflexions" historiques qui ont aussitôt été exploitées par la propagande israélienne, trop heureuse de saisir l'occasion qui lui était

offerte de chercher à démontrer que tous les Palestiniens sont d'horribles antisémites, puisque le patron finissant (83 ans, dont le mandat s'est

achevé en 2009 et qui n'a plus une once de légitimité démocratique, n'étant maintenu en place que par la volonté de l'occupant israélien et des

puissances occidentales) de l'Autorité Palestinienne de Ramallah en affiche tous les symptômes. Récit selon Libération : « Les Juifs qui se sont

installés en Europe ont été massacrés par un pays ou un autre tous les dix-quinze ans, du XIe siècle à l'Holocauste en Allemagne. Pourquoi ce

genre de chose arrivait ? » a-t-il fait-il mine de s'interroger. Avant de donner sa réponse, il assure s'appuyer sur les ouvrages de « trois Juifs »,

dont « Joseph Staline, que tout le monde connaît », jusqu'à ce qu'on lui chuchote que le leader soviétique n'était pas juif. « Ah, c'était Karl Marx,

pardon, se reprend le raïs palestinien. Donc, ces trois-là disaient que la haine des Juifs n'avait rien à voir avec la religion, mais leur fonction dans

la société [...], l'usure, la banque, etc. » Alors que dans les pays arabes, continue-t-il, « en 1.400 ans, il n'y a pas eu un seul incident contre un Juif

parce qu'il était juif ». Les condamnations des propos d'Abbas ont fusé de toutes les capitales occidentales, comme si elles constituaient un fait

politique majeur. Évidemment, médias et réseaux sociaux n'ont pas été en reste. Abbas s'est donc piteusement excusé. - NDLR

[2] Connaissez-vous la définition de la "chutzpah", ce culot incommensurable si typiquement israélien ? Ni "insolence", ni "audace" ni

"impertinence" n'en rendent adéquatement le sens. C'est encore une histoire drôle (?) qui en donne la meilleure définition :  « La chutzpah est la

qualité de l'homme qui, étant jugé pour avoir froidement assassiné son père et sa mère, estime avoir un droit absolu à l'indulgence du tribunal, car

après tout il n'est qu'un pauvre orphelin ». - NDLR

[3] Pour des raisons certainement fort différentes de celles du NYT, dont le parti-pris pro-Israël est constant, on serait tenté d'adopter ce voeu, le

rôle de Abbas et de l'AP étant notoirement néfaste à la lutte du peuple palestinien. - NDLR

[4] "Nous sommes les négationnistes des génocides des autres", a écrit Avraham Burg (ancien Président du parlement israélien) dans son livre

"Vaincre Hitler". - NDLR

[5] Depuis 2009, l'usage du terme "Nakba" (catastrophe) est interdit dans les manuels scolaires utilisé dans l'enseignement en langue arabe en

Israël - NDLR
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